
É.-U. : l'Arabie saoudite n'est plus obligée de reconnaître Israël
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Les États-Unis n'exigent plus que l'Arabie saoudite normalise ses relations diplomatiques avec Israël dans le cadre de ses
pourparlers sur le nucléaire, selon Reuters jeudi, citant deux sources non identifiées.

Concession : Les États-Unis avaient auparavant maintenu que la normalisation des relations de l'Arabie saoudite avec
Israël était une condition pour poursuivre les pourparlers sur le nucléaire civil. Ce revirement marque une concession
importante des États-Unis.

Bien qu'aucun accord nucléaire n'ait encore été conclu entre les États-Unis et l'Arabie saoudite, cette concession pourrait
signaler le ton que l'Amérique donne à ces négociations.

Menace nucléaire : Une source anonyme a déclaré à Reuters que le royaume refuserait de signer des critères de non-
prolifération de la « Section 123 », qui restreindraient l'enrichissement ou le retraitement du plutonium produit dans les
réacteurs, deux voies possibles pour obtenir des armes nucléaires.

Activer même la production nucléaire civile pourrait avoir des répercussions bien au-delà de ce que nous sommes prêts à
admettre, comme l'a écrit Mihailo Zekic, contributeur de la Trompette, en avril :

Oussama ben Laden et beaucoup des terroristes à l'origine des attentats du 11 septembre 2001 étaient
originaires d'Arabie saoudite. La mesure de complicité du gouvernement saoudien fait toujours l'objet d'un débat.
Personne ne suggère que le prince héritier Mohammed pense comme Oussama ben Laden. Mais que la majeure
partie du monde ne se préoccupe pas du fait que le pays d'origine des auteurs des attentats du 11 septembre
2001 cherche à se doter de toute urgence d'armes nucléaires est une folie. Et cela montre à quel point le public
est devenu insensible à la menace d'une guerre nucléaire.

Fraternité rompue : Le deuxième mandat du président américain Donald Trump a été un défi majeur pour l'État hébreu.
L'accord d'otages que Trump a facilité entre Gaza et Israël s'est rapidement avéré un coup dur au peuple juif.

À l'époque, le rédacteur en chef de la Trompette, Gerald Flurry, a écrit : « Cet accord constitue une trahison par le président
Trump envers Israël. » 
Il a poursuivi :

Cet accord a révélé les défauts de M. Trump d'une manière que personne ne veut reconnaître. Quelque chose
ne va pas du tout dans cette situation.

Ce que M. Trump vient de faire restera avec lui pendant tout son mandat ! Il suffit de regarder et de voir si cela
ne se produit pas, à moins qu'il ne change radicalement ses plans.

La Bible prophétise que la fraternité entre l'Amérique et l'État juif sera rompue. Les fissures entre ces alliés historiques se
creusent, sans aucun signe de changement de direction.
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